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P eudegens saventque laGrè-
ce surendettée est un pays
producteur de pétrole. Un

tout petit producteur, avec seule-
ment 2000 barils par jours, 0,5%
de ses besoins. Mais pendant les
années 1980, le gisement décou-
vert au largedeKavala, aunordde
lamer Egée, assurait, avec près de
30000barilspar jour, jusqu’à 12%
de sa consommation.

La présence depétrole enGrèce
n’estpas nouvelle.Dans le LivreIV
desonEnquête, l’historienHérodo-
te constatait au cinquième siècle
avant Jésus-Christ«A Zacinthe [île
de Zante], j’ai vu demes yeux tirer
de lapoixde l’eaud’un lac. (…)Ony
plongeunebranchedemyrte,atta-
chée à une perche et on la relève
chargée de poix qui a l’odeur du
bitume.»

L’affaire est moins aisée vingt-
cinqsiècles plus tard. A la fin des
années 1990, quelques forages ont
eu lieu sans grands résultats dans
l’ouest de la Grèce, notamment
dansleGolfedePatras,làoùsetrou-
ve Zante. Et puis pendant près de
quinze ans, rien ne se passe. Le
pays ne cherche pas à exploiter
d’autres gisements, et emprunte
pour payer son pétrole, creusant
ainsi sadette.

Pendant ce temps, Israël décou-
vrait du gaz en Méditerranée et
Chypreexplorait ses fondsmarins,
pour découvrir un gisement en
2011. L’Albanievoisinedéveloppait
son exploitation de pétrole. Ce
n’estqu’aveclacrise,quelegouver-
nement grec a relancé, fin 2011, la
recherched’hydrocarbures.

Depuis quelquesmois, il a lancé
des appels d’offres pour des explo-
rations dans les trois régions où
des repérages et des études sismi-
ques avaient été effectués à la fin
desannées1990.AIoannina,enEpi-
re, (sur terre) près de la frontière
albanaise, et dans lamer Ionienne,

dans le golfe de Patras et à Kalo-
niko.

La présence de pétrole a été éta-
blie à Kaloniko, mais il s’agit d’un
petit gisement offshore estimé à
4millions de barils. Les estima-
tions pour Ioannina et le Golfe de
Patras sont de 50 à 100millions de
barils. Les grandes compagnies
pétrolièresne se sontpas ruées sur
cesappelsd’offres.Lesdeuxprinci-
paux candidats sont grecs: Helle-
nic Petroleum, associé à Melrose
(Italie) et Edison (Royaume-Uni) et
Energean Oil &Gas – qui exploite
déjà le gisement de Kavala –, avec
Schlumberger. L’anglais Chariot
est également candidat dans l’Epi-
re. Le gouvernement a aussi défini
d’autresblocsdansdifférentespar-
tiesde laGrècequi seront soumisà
desappelsd’offres.

Mais depuis la découverte de
gazenIsraëletàChypre,c’estlevas-
te espacemaritime grec près de la
Crète qui suscite le plus d’espoirs.
Début septembre, la sociéténorvé-
gienne PGS (Petroleum Geo Servi-

ces) a été choisie pour réaliser des
études sismiques sur une large
zone maritime de 220000km2.
«Ces étudesvontdurer environdix-
huitmois. Cen’est qu’en 2014qu’on
saura s’il y a des chancesde trouver
du gaz ou du pétrole. Le gouverne-
mentpourraalors lancerdesappels
d’offres pour réaliser les premiers
forages. Il faudra attendre cinq à
septanspourenconnaître les résul-
tats», explique Théodore Tsakiris,
chargé du programme Géopoliti-
que de l’énergie pour le think
tankEliamep.

Quinze années perdues
Pour le géologue Elias Konofa-

gos,larégionlaplusintéressantese
trouve au sud de la Crète, face à la
Lybie.«Laplupart des réservespos-
sibles sont en mer profonde. Nous
avonscomparélesdonnéesgéologi-
quesausuddelaCrèteavecd’autres
terrainsquiontunehistoireproche,
au Venezuela et au Timor, où ont
été découverts des gisements de
pétrole et de gaz», explique-t-il.

Etant donné la similarité avec le
Bassin Levantin où ont été décou-
verts les gisements israéliens et
chypriotes, M.Konofagos estime
qu’ils’agitprincipalementderéser-
ves de gaz. Elles se trouvent selon
lui à des profondeurs situées
entre1500 et 2500mètres. «Nous
importonschaqueannéeentre 12 et
14milliards d’euros d’hydrocarbu-
res.C’estcequelesbailleursdelaGrè-
ce demandent au gouvernement
d’économiser, en imposant des
mesures d’austérité», constate-t-il,
enregrettantcesquinzeannéesper-
duesdepuis la findes années 1990.

Les deux ans qui viennent
seront cruciaux pour les travaux
d’exploration. Aujourd’hui, il est
impossible de dire avec certitude
s’il y a d’importantes réserves
exploitables. «En 1999, seulement
deux personnes pensaient qu’il y
avait dugaz en Israël et àChypre et
c’est là qu’on a découvert les trois
des plus importants gisements de
gaz», espèreM.Konofagos.

Mais le PDG d’Energean,
MathiosRigas,prévient:«Si lesétu-
des sismiquesmontrent qu’il y a du
gazetdupétroleenMéditerranéeet
qu’on peut aussi commencer une
production dans l’Epire et en mer
Ionienne,leschosesvontchangerde
dimension. A condition que les
règlessoientrespectées.Si lemarché
international a l’impression qu’il
est encore confronté au vieux style
grec, pas toujours transparent, de
faire des affaires, personne ne sera
intéressé.»p

AlainSalles

C ’est unnouveau rebondisse-
ment dans le rapproche-
ment de PSA Peugeot

Citroën et General Motors (GM).
En février, les deux groupes ont
été forcés de dévoiler leur alliance
après des fuites dans la presse. Ils
avaient fini par exposer leurs pro-
jets communs: une coentreprise
pour l’achat de pièces détachées,
cinq plates-formes de véhicules
développéesencommunetunpar-
tenariat logistique…

Alors que ces premiers projets
ne seront détaillés qu’à la fin octo-
bre, une nouvelle rumeur s’est
répandue vendredi 12octobre. Le
français pourrait fusionner avec
Opel,lafilialeeuropéennedel’amé-
ricain. Ce scénarioa été dévoilé par
Latribune.fr, qui avait évoqué l’al-
liance franco-américaine dès la
mi-février. Une hypothèse confir-
méepardes sources citéesparReu-
tersetparlesitespécialiséAutomo-
tiveNewsEurope.

«La phase2des discussions a
commencépeudetempsaprès l’an-
nonce initiale de l’alliance avec GM
et a couvert plusieurs hypothèses,
comme la vente d’Opel à PSA, le
rachat de l’activité automobile de
PSA ou le regroupement des deux
dans une nouvelle entité», a ainsi
indiquéunesourceàReuters.

L’hypothèse d’une coentreprise
Opel-PSA serait très sérieusement
étudiée, mais il semble beaucoup
trop tôt pour dire qui la piloterait.
ChezPSA, le conseil de surveillance
n’a pas encore été saisi officielle-
ment, assure latribune.fr.

Comme PSA réalise un chiffre
d’affaires plus important qu’Opel,
la coentreprise serait détenue à
70% par le français et 30% par
l’américain, selon Automotive
News Europe. GM investirait par
ailleurs 10milliards de dollars
(7,7milliards d’euros), soit peu ou
prou le différentiel de chiffre d’af-
faireentrePSAetOpel (25milliards
d’euros pour PSA, 17 pour Opel).
GM reconsoliderait dès lors les
résultats financiers, catastrophi-
ques depuis douze ans, de sa filiale
européenne. Ni PSA, ni Opel n’ont
souhaitécommenter,vendredi.Au
sein de la famille Peugeot, qui
détientunquartdePSA,cescénario
n’aurait pas les faveurs de tous les
membres, selon latribune.fr.

Des groupes en difficulté
Le regroupement de ces deux

groupes en grande difficulté laisse
cependant les spécialistes scepti-
ques.PSAetOpel sontpeucomplé-
mentaires, ils perdent des parts de
marchéenEuropeoùilsvendentla
majoritédeleursvéhicules,sansen
gagner ailleurs, où ils sont encore
peudéveloppés.

Les conséquencessocialespour-
raient dès lors être très dévastatri-
ces. Les deux groupes ont déjà lan-
céde lourdes restructurations. PSA
aprévu8000suppressionsdepos-
tesd’icià 2014,etdefermersonsite
d’Aulnay-sous-Bois (Seine-Saint-
Denis), tandis que l’usine de
Bochum (Allemagne) d’Opel est
menacéeà l’horizon2016… p

Philippe Jacqué

EnFinlande,unjourpourdédramatiserl’échec

E nFrance, nous avons la Jour-
néede la femme, la Journée
dudondu sang, les Journées

dupatrimoine, la JournéedesCor-
ses, la Journée sans Facebook, la
Journéecontre l’homophobie, ou
encore la Journéede laparesse.
En Finlande, le 13octobre, on célè-
bre la «Työturvallisuuspäivä», la
«Journéede l’échec».

Oui, la journée «de» l’échec et
non«de la lutte contre» l’échec.
Une journéeà la gloire de la défai-
te, ce coupde la vie provoquéou
subi qui procureun sentimentde

honte. Cette blessurenarcissique
àmêmede tétaniser les plus
téméraires.De les rangerdans la
catégorie infamantedes «ratés».

L’initiativepeutparaître sau-
grenue.Mais, dansunpetit pays
où la prospérité économique
dépendde l’audacede quelques
entrepreneurs, la Työturval-
lisuuspäiväprenddes allures de
causenationale.

«Perdre la face, pourun Finlan-
dais, c’est l’enfer», explique
AndréNoël Chaker, unCanadien
installé àHelsinki depuis vingt

ans, auteurdeThe FinnishMira-
cle (Talentum, 2011).

LesFinlandaisdébordentd’in-
ventivitémaisontpeur
d’échouer.«Ilsproduisent [pour
100000habitants] trente foisplus
debrevetsqu’auxEtats-Unis, dit
M.Chaker,maisontdumalà les
concrétiserparceque l’erreurest
stigmatisée.» «Noussommes très
autocritiques», reconnaîtMatti
Alahuta,directeurgénéralduspé-
cialistedesascenseursKone.

Aupaysdudesign, ce culte de
laperfectionest devenuun
sérieuxhandicapdepuis la
dégringoladedugéantdes télé-
communications,Nokia. «En sor-
tant de l’université, les Finlandais
ne rêvaient que d’une chose: tra-
vailler en sécurité… chezNokia»,
se souvientAntti Rinne, prési-
dentdu syndicat du secteurprivé
Proliitto. Cette optionn’existant
plus, il faut assurer la relève.

Unpetit grouped’entrepre-
neurs (Aalto Entrepreneurship
Society) et des spécialistes engou-
vernanced’entreprises (Board-
man)ontdoncdécidéde faire évo-
luer les esprits. Pendantune jour-
née, rappeurs, avocats et chefs
d’entreprisedédramatisent leurs
échecsdansuneambiancede thé-
rapiede groupe.

Avec, peut-être, l’effet escomp-
té: pousser les Finlandais à oser.
Des anciensdeNokiaont fondé
Jolla, en 2011, un fabricant de télé-
phonesqui veut concurrencer
Apple. Et le jeu vidéoAngryBirds,
qui fait un tabacdans lemonde
entier, est tout droit sorti du cer-
veaud’entrepreneurs finlan-
dais.p

ClaireGatinois
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L’EXPLORATION
DU PÉTROLE ET DU GAZ

LacrisepousselaGrèceàreprendre
l’explorationpétrolièreetgazière
Cetoutpetitproducteurdepétroleavait jusqu’àprésentnégligéseséventuelles réserves

UnefusionentrePSA
etOpel,filialedel’américain
GM,seraitàl’étude
Lefrançaisdétiendrait 70%de lacoentreprise

150123
Dimanche14 - Lundi 15 octobre 2012


